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2ème appel : 20 août – 15 novembre 2020 
Priorité sera donnée aux propositions qui s’inscrivent dans les axes 1 et 3 

 
Argumentaire : 
 
Ce colloque porte sur l’analyse des formes hybrides de (re)production(s) de racismes et 
antiracismes. Son objet est d’étudier dans une perspective de sociologie clinique (Gaulejac, 
Giust-Desprairies et Massa, 2013 ; Gaulejac, Hanique et Roche, 2007) l’articulation 
racisme/antiracisme. Depuis une dizaine d’années, des recherches ont permis d’identifier des 
processus de racisation, au niveau individuel et collectif (Aznar, 2018 ; Gaulejac, 2009 ; 
Gaulejac et Seret, 2018 ; Hamisultane, 2013, 2017 ; Joseph, 2015). 
Parallèlement, des revendications collectives ont émergé au Canada et en France à l’occasion 
de représentations artistiques perçues comme véhiculant des représentations racistes (Darge, 
2014 ; Legault, 2018 ; Joffrin, 2019). Ces militants se définissent comme des agents de 
changement social (Revenu, 2014 ; Les Invités de Mediapart, 2019 ; Histoire engagée, 2019). 
Néanmoins, seraient-ils des représentants d’un nouvel imaginaire contemporain (Giust-
Desprairies et Faure, 2014, « Traitement de la diversité et crise du lien social », p. 91-101) ? 
Contribueraient-ils à la diffusion d’une norme antiraciste identitariste et communautariste 
(Taguieff, 2013, « De l’antiracisme aux antiracismes », p. 80-82) ? 
De fait, avec la radicalisation (Haegel, 2012) de partis de gouvernement, en Europe et dans le 
monde, s’agit-il pour ces antiracistes, de revendiquer un ancrage ethno-social qu’ils 
perçoivent comme étant légitime ou d’un engagement qui légitiment des rapports sociaux de 
« race » en tant que construction idéologique ? (Baralonga, 2016, 2019)  
Considérant que le sentiment d’identité est une construction sociopsychique (Boumard, 
Lapassade et Lobrot, 2006 ; Gaulejac, 2009) tout comme l’établissement des communautés 
historiques et politiques (Schnapper, 1998) – communautés qui fondent nos sociétés –, le 
racisme sera questionné de façon à comprendre des sujets qui investissent l’antiracisme dans 
une approche clinique pluridisciplinaire (Barus-Michel, 1987 ; Gaulejac et Coquelle, 2017). 
L’enjeu de ce colloque sera d’approfondir la compréhension des relations 
racisme/antiracisme, relations qui seront abordées selon différents axes et différents 



 

    
 

 
 
contextes géographico-culturels et nationaux, et en tenant compte d’une approche 
psychosociale ou sociopsychique. 

 
Axe 1 – Enjeux théoriques et épistémologiques en France et dans le monde 
Comment considérer comme objet d'étude le couple racisme/antiracisme ? De quelle manière 
des théories du racisme (par exemple celle de Robert Miles) ou des étayages philosophiques 
(tels que ceux de Cornélius Castoriadis ou de Pierre-André Taguieff) ouvrent-ils à une lecture 
des processus de (re)formation des racismes et des antiracismes ? 
Quel cadre méthodologique employer pour aborder le couple racisme/antiracisme en tenant 
compte, d’une part, des constructions subjectives et sociales arrimées à des conceptions 
ethno-raciales (Deligne, Rebato, et Susanne, 2001 ; Moro et Mestre, 2006 ; Moro, Rousseau 
et Plaen, 2008), et d’autre part, des définitions de l’antiracisme ? 
Selon les contextes sociohistoriques, qu’en est-il de l’actualité des débats sur le couple 
racisme/antiracisme ? En France, la question terminologique est au cœur du débat actuel, 
portant sur l’usage du terme « race ». Comment la sociologie clinique se saisit-elle de ces 
enjeux ? 
Axe 2 – Terrains, approches et résultats 
Que signifie enquêter sur le racisme, sur l’antiracisme dans une approche clinique 
pluridiscipliniaire (Revault d’Allonnes et al., 1999) ? 
Du point de vue du chercheur : comment tenir compte du racisme dans la relation de 
recherche auprès des sujets de la recherche ? Quels sont les impacts sur la recherche de la 
position des chercheurs dans des rapports sociaux de « race » ? 
Du côté des sujets de la recherche : comment tenir compte de la position des personnes 
interrogées dans les rapports sociaux de « race » ? Comment les questionner là-dessus ? 
En ce qui concerne les rapports sociaux de classe, « race » et sexe, à côté d’une approche 
intersectionnelle (Yuval-Davis et Anthias, 1989 ; Juteau-Lee, 1983 ; Falquet, 2009 ; Joseph, 
2013), comment articuler ces rapports sociaux dans une recherche clinique ? 
De quelle manière enfin prendre en compte la réception (Bouilloud, 1997) des productions 
scientifiques, la diffusion de la recherche dans la sphère médiatique et/ou politique ? 
Axe 3 – Subjectivité au prisme des racismes/antiracismes : défaitisme, lutte et processus de 
socialisation 
En quoi les processus identificatoires fonctionnent-ils avec des stéréotypes ? Quel ressort pour 
sortir des processus d’étiquetage/marginalisation (Puuronen et al., 2010) ? 
Qu’en est-il de la socialisation des jeunes ? D’une politisation raciste/antiraciste des jeunes 
(Lagroye, 2003) en termes de parcours d'engagement/désengagement, de répertoire 
d'actions mobilisé et d’investissement ou de non investissement des questions dites raciales 
(Puuronen et al., 2005). Quels sont les apports de la clinique sur ces questions ? 
Comment penser la métabolisation de la haine et la destructivité à l’aide des organisations 
sociales et symboliques ? Quelle est la fonction des organisations sociales face aux violences 
à caractère raciste ? Quelles sont les formes de traitement du négatif dans les relations 
sociales ? Où en sont les politiques publiques en matière de « gestion » des groupes dits 
minoritaires ? Qu’en est-il de la constitution d’un « nous » intégrant une pluralité 
d’appartenance ?  



 

    
 

 
 
Organiseurs : 
Louisa Baralonga, Chercheur associé, Docteur en Sociologie, Université Paris Diderot 
Vesa Puuronen, Professeur de sociologie, Université Oulu (Finlande) 
Pour toutes informations, écrire à l’adresse : colloque.racisme.antiracisme@gmail.com 
 
Modalité de soumission des propositions : 
 
Avant le 15 novembre 2020 : adresser une proposition de communication (500 mots avec 
des indications bibliographiques – 5 à 10 références - et 5 à 7 mots-clés), par mail à 
l’adresse : colloque.racisme.antiracisme@gmail.com 
Le 1er décembre 2020, validation des propositions de communication. 
Le 1er mars 2021, réception des communications des chercheurs sélectionnés (30 à 35000 
signes espaces et bibliographies comprises). 
 
Ce colloque pourrait donner lieu à une publication. 
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